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PETITION DU PRESIDENT DE L1UNION DES POPULATIONS DU.CAMEROUN 
CONCERNANT LE CAMEROUN SOUS ADMINISTRATION FRANCAISE 

(Distribuee conformement a l 1article 85 et a ltarticle complementaire F du 
reglement interieur du Conseil de tutelle) 

CO PIE 

UNION DES POPULATIONS DU CA~mROUN 
Section Camerounaise du Rassemblement Democratique Africain 
Bureau du Comi te Directeur · 
Boite Postale No, 435 
DOUALA 

No, 0332/UPC/BCD/QD 
E.O./YEB.JB, 

OBJET; 
P,J. 2. 

Monsieur le Secretaire General de 
l'Organisation.des Nations Unies 
NE\.J' .. YORK 

Monsieur le Secretaire General, 

· DOUALA, le 12 A vril 1955 

C1est a la ouite de la represrion violente qui s 1abat sur le peuple patriote 

camerounais en lutte pour l'Unification et 1 1Independance du Cameroun ~ue noua 

v0us adressons cette petition ,en 'esperant que voua 1 1 examinerez avec toute 

11attention qu 1elle merite. 

Le Cameroun a toujours connu la represoion depuis ~u'il s 1est dresse de 

tout son poida pour son Unite et sa Lireration du joug colonial; mais cette 

represoion a atteint son paroxysme depuia la nomination a la tet~ du Pays du 

Ha.ut-Cornmisaaire Roland PRE qui est venu avec un prograrr.me dofini: doc.api ter. le 

Mouvement National, 

55-12787 
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Mais dans cette peti.tion nous · riJus borperons a 
. ,' 

• J ··. ~ • 1 
' \ 

• • .·1 .... 

vous entretenir de deux 
' 

aspects particuliers de la repression. patronhee par le Haut-Commissaire Roland PRE, 

repression qui vfse nettement a saboter la prochaine Mission de Vieite des 
• ' • , • • j •••• 

Nations Unies et a eluder le debat autour du probleme de l'Unification et de 

l'Independance de notre Pa~s~ 

Dans la nuit du 7 au 8 avril 1955, des mercenaires a la solde des 

colonialistes ont.deteriore le drapeau.des Nations Unies dont ils ont emporte 
' . . . ' . . 

la bampe. Lorsque notre Camarade de la localite est alle se. plaindre aupres . 

d'un fonctionnaire franQais, il lui a ete reprocbe le fait qu'il ait biase le 

drapeau des Nations Uniee au-dessus du drapeau franQais. Il convient de souligner 

que lee mercenaires qui ont opere ces jours~ci sont ceux-1~ memes qui, appuyea 

par lea memes milieux, orcbestrerent la provocation en .1954, lorsque le Comite 

Central de 1 1UPC de EAFOUSSAM avait convoque la ~see pour hisser le drapeau des 

Nations Unies, conformement a la recommandation de ~'Aesemblee Genorale des 

Nations Unies au.cours de la 4eme Session tenue en 1949. Au Nord-Cameroun, une 

grande fro~sse s 1est emparee des milieux colonialiatea lors~ue la Section locale 

a 'decide de coneacrer la co~emoration du 7eme anniversaire de la naissance de 

1 1UPC ••• en hissant le drapeau des Nat~ons Uniea a GAROUA pour prouver combien le 

peuple camerounais est conscient du regime international de tutelle sous lequel 

il est place, Des telegrammes continuent a affluer du Nord-Cameroun ou lee 

colonialistes ~nifestent ouvertement leur baine du drapeau des Nations Uni:s et 

partant le mepria ou la legerete avec laquelle ils conqo~vent l'application des 

decisions de l'O.N.U., malgre lee declarations dem~ogiques des representants du 

Gouvernement franQais, Et ici, nous nous demandons si le Conseil de Tutelle 

continuera a prodiguer sea· felicitations a ceux qui n'accordent aucune importance 

a see recottrrandations. Le 'peuple camerounais se-dit que ce sont'peut-etre ces 

felicitations qui servent de stimulant aux colonialistea qui continuent a pratiquer 

au Cameroun une politique de repression aauvage, une politique anti-democratique. 

Nous reviendrons ulterieuremerit sur cette question de felicitations adressees a · 
des bomn:es qui sont nettement dresses centre nos revendicationa nationaleset.par 

consequent centre· lea principes' de·s Nations Unies, sans toutefois 1 1avouer 

publiquement, 



T/PET.5/570/Add.l 
Franqais ' 
Page 3 · 

Sur le plan de la repression, il. sera~t question d.anfJ lea couloirs du 

'Ministere de la France· .d I Outre'7Mer a ·Paris' . d 1.une derearche effectuee par lea 

autorites fran~aises du Cameroun en vue d 1obtenir l'incarceration du Secretaire 

General de l'Union des Populations du Cameroun, Ruben UM NYOBE, avant la fin du 

mois d'Avril 1955. Y~is dans le cas du drapeau des Nations Unies comme dans le 

cas de la repression qui viae a deqapiter le Mouvement National un fait reste a 
retenir: toute cette mise en scene a pour but de miner le prestige de liO.N.U. 

dont la Mission de Visite doit incessamment passer au Cameroun. 

Nous abordons le second aspect du probleme: le probleme de l'Unification et 

de l'Inr:lependance du Camerm.::'l et nous donnons la parole aux pretes catholiques; 
) 

ceux-ci ont toujours ete aux cotes de liadmini'stration pour combattre lea interets 

du peuple ca'merounais et nous avons toujours protestS. Aujourd 1 hui 1 1 entree du 

Clerge ea tholique dans 1 1 arene poli tiqtie est· officielle. Dane leur "Lettre 

Co~m.une 11 publiee par lea Ev~ques C.u Cameroun a 1 1issue d'une conference qui 

reunissait a NKONG-SAMBA tous lea Vicaires Apostoliques de notre Pays- peu apres 

une conference des administrateurs tenue en Region Bamileke ayant un but 

analogue - lea Vdseionnaires qui pretendent avoir la confiance de 700e000 fideles, 

reconnaissent sans biais que le probleme de lrindependance se pose de faqon 

precise et dans lea milieux lea plus divers. bes lore, que reste-t-il pour 

consacrer l'Unification et' l'Independance d.u·cameroun; ·:puisque celles-ci sont 

.reconnuea par· nos adversaires, et nos adverseires des plus chevronnes. 'Z 

Il convient toutefois de noter la'collusion entre lea autorites administratives 

et le Clerge catholique dans .la lutte contre lea revendications nationales. 

Convaincu que cette petition retiendra la haute attention des honorables 

ttenbres des Nations Unies qui ihterviendront' aupres de 1 1autorite chargee de 

l'adminiatration pour que ceile'-ci mette fin a une politique de violence qui tend 

a etouf:fer 1 1expression libre des populations et a violer ainsi lea dernieres 

recommandations de 1 1Assemblee generale des Nations Unies sur la partici~ation 

des populationa autochtones aux travaux du Conseil de Tutelle. 

Veuillez agreer, Monsieur le Secretaire General, l 1assurance de notre baute 

consideration. 
POUR LE BUREAU DU COMITE DIRECTEUR 

DE L'UNION DES POPULATIONS. DU CAMEROUN. 

LE PRESIDENT, 
(s.) 

Felix-Roland M~ 
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UNION DES POPULATIONS.DU CAMEROUN 

Section Camerouriaise du Rassemblement Democratique Africain.· 
Bureau du Comite Directeur 
Bofte Postale No. 435, DOUALA 

No. 0328 UPC/BCD/QD DOUALA, le 12 AVRIL 1955 

Monsieur le HAUT CO~wliSSAIRE DE LA REPUBLIQUE FRANCAIBE AU CAMEROUN 
YAOUNDE 

OBJET: Information 

Monsieur le Haut-Commissaire, 
' Nous vous ecrivons a la suite des nouvelles qui noue parviennent de PARIS 

et revetent un caractere d 1 extreme gravite. En effet, Monsieur BOUM Pierre, 
. . ' 

chef admini-stratif residant au quartier KOUMASSI a Douala, a adreese a . ~ •, 

V~. le Reverend Pasteur c. CHAZEAUD, Directeur du Centre missionnaire d 1 orienta-

tion, 156, Rue de LONGCHAMP, Paris 16eme, une lettre dans laquelle il lui demande 

de bien vouloir organiser des prieres en faveur du Cameroun pour 2 principales 

raisons 

1) . "Le co!IliL.uniszr.e sevi t au SUD•CAMEROUN" 

2) · ~'Deux CO!I.ILUnistea ont debarque a Douala le 5 il..ars 1955" • 

M. BOt.lH Pierre a 1 empresse de preciser que des Administrateura lui ont 

affirme que si le courant con:.n:uniate. se continue, "cela se soldera par des coups 

de feu". 

Il s'agit la,Mr. le Haut-Corrmissaire, des declarations pa~ti~ulierement 

graves que vient confirmer votre politique conetante de combat centre l'UPC, 

depuis que VOUB avez p~is lee fonctiona a la tete du Territoire. 

Nous son:mes d 1 autant plus inquiets que .. le 5 .tv:ars ce n 1 est pas un communiste 

qui a debarque a Douala, ffiais bien le Secretaire General de l'UPC, Ruben UM NYOEE, 

Delegue P?pulaire, retour des Nations Unies ou 11 a honnetezr.~nt et courag~usement 

defendu lea legitimes revendications nationales came~ounaises, a savo~~ la . , 

reunification et 1 1Independance de notre Pays (ce qui lui valut d 1etre accueilli 

a 1 1 aeroport par un n:anda t de com:r;aru tion ! ) . Cou:me par hasard vous voua trouviez 

a Douala le 5 V..ars et votre attitude,comrre celle de vos collaborateurs,laissait 

entrevoir des mesures pouvant condufre a des situations regrettables. 
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La presence, sur tout le trajet de l'aeroport a la ville, des troupes 

can tonne ea surtout aux coins vi.Emt confirmer 1 '.idee qu 1 exprime si cyniquement 

Ilf. BOUM Pierre; et puis il semble que vous personnellement, vous patronniez, le 

service d'ordre cantonne lui, a hauteur de l 1Ecole Principale de BONAPRISO. 

Heureusement pour nous, le peuple camerounais obeissant aux instructions de. la 

Direction de l'UPC a dejoue lea provocations et taus lea guet-apens, parce qu'il 

veut son Unite et son Independence, et rien que cela, en ayant la convictiqn que 
';. 

la violence ne resoud aucun probleme. Et puis apres tout, de quels "coups de 

fusil" voudrait-on nous parler, quand lea canons et lea bombes sont alles 

s'aneantir a BIEN BIEN PRU :r;::1rce que le peuple Viet-Namien, nullement "rebelle" 

entendai t obtenir 1'-Indepew:la<lCe. Seulemen t si dans 1 1 irr:agina tion narve du 

gouvernement franqais, on pretend importer au Cameroun "les coups de fusil" 

d'Indochine, on doit bien vite se re~dre a 1 1 evidence et dire qu 1 on le veuille 

ou non, le Cameroun obtiendra son Unification et son Independence sans une 

goutte de sang. 

En tout cas, M. le Haut-Commissaire, nous tenons au nom du peuple patriote 
... 

camerounais,"decliner nos responsabilites dans tout ce qui.pourrait decouler des 

declarations graves faites par M. BOUM, Chef de quartier par surcrqit, entretenant 

des relations profondes.avec les fonctionnaires franqais dont on n 1 ignore pas 

l'hostilite notoire a l'egard du Mouvement National Camerounais. Nous sommes 

fondes a etablir un parallelisme entre ses propos et la violente politique de 

repression qui frappe lea ·patriotes camerounais a travers le Pays, surtout depuis 

votre nomination comme represeritant_.du Gouvernement franqais icL L'astuce n'est 

pas nature a egarer l'opinion publique. Car, personne de vos milieux ne dit pas 

ouvertement combattre 1 1UPC, rrais le communisme, et, de votre declaration a 
Radio Presse, a la conference des Eveques a Nkongsamba, l'bysterie anticommuniste 

a couvert plus d1 une chose. Le peuple Camerounais, nous le repetons a dessein; 

ne s'y trompe pas· ••• L1interdiction des reunions de l'UPC a NGAOUNDERE, la 
' :· 

deteriorution du drapeau des Nations Unies a EAFOUSSAM et a GAROUA, l'entretien 

des ~ercenaires, des repris de justice pour la plupart - en region EAMILEKE, 

tout cela. a pour but de provoquer lea patriotes et de donner des "coups de fusil" 

co~e l'ont dit lea administrateurs dont Mr. BOUM est le repetiteur. 
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. . . 
. ' 

Bien plus, i.l serai t question dans lef!! couloirs du Ministere de· la France 
. • ' 'I 

d I Outre-Mer a Par: is'. d 'nne demarche effectuee. par i.es autorites. franqa:is~s du 
'.' ... . . . · .. '.. . . . . . .. ' 

Cameroun. en vue d 1 opteni.r 1 1 incarceration du Secreta ire General de ·1 i UPC 

Ruben UM NYOI;lE .avant la fin du mois d'avril 1955. 
. . . 

Que .conclure ? ,Cette violentE; _repre~siori Yise a decapi ter le Mouvement. 

National dont on cherc.he par tous lea moyens avoues ou o.ccllltes ~ arreter - si 
- . ! ~· t 

on ne le supprime le Secretaire General, avant l'arrivee de la prochaine mission . . ,.:. 

de visite des Nations Unf.es. Car l'actuel1e politique que vous patronnez~ 

M. le H~ut-Coremissaire, et dans laquelle que vous etes puissamreent seconde par· 

1 1Eglise catholique ne viae que cela, comme elle tient a frapper d 1incapacite . . . . 

politique taus les dirigeants de l'UPC et des organisations progressistes avant 

les prochaines competitions electorales. (elections munidpaies' elections 
. ' .\. . ·' 

legislatives). Sur ce de~nier point, nous tenons a vous dire que l'UPC n'a rien 

a attendre d'un rrandat electif sous le regime colonial; nous n'avons qu'a faire 

des elections, surtout quand on sait dans quelles conditions elles'se deroulent 

dans notre pays; nous voulons l'Unification et l'Independance'du·cameroun, car 

c'est en ce tloment qu'on parlera valablerr.ent de l'election ••• electif sous le 

regime colonial; nous n 1avons que faire des elections, surtout quand on sait 

dans quelles cond~ti<;ms ~lles se deroulent dans notre Pays; nous voulons 

1 1Unificntion et 1 1Independance du Cameroun, car c'est en ce moment seulement 

q,u'on pourra parler valablement d 1elections. 

Hotre devo~r de dirigeants, de parte-parole, nous coremande d 1alerter 

l 1 opinion mondiale sur l'attitude du Gouvernement franqais _a 1 1 egard.du 

Nouverr.ent National Careerounais. 

Enfin, nous nous reservons le droit d 1 engager toute action necessaire pour 

pro,roc2. ticn au crime et appel a la violence si lea apaisements voulus ne nous 

etu.:i.er..t apportes pour dii;!Siper la gravite deS informations livn}es a deS 

misuionn~ires etrangers par le chef administratif BOUM Pierre. 
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Esperant que vous tiendrez compte de cette lettre et que, pour 1 1honneur de 

la France et de son sympathique peuple, vous reviserez votre politique - et vous 

ne pouvez le faire valablement qu'en cessant le combat centre l'U.Poc., et en 

examinant efficacement les propositions concretes - nous vous prions d 1agreer, 

Monsieur le Haut-Commissaire, l'assurance de notre haute consideration. 

POUR LE BUREAU POLITIQUE DE 

L'UNION DES POPULATIONS DU CAMEROUN. 

LE PRESIDENT, 

(pas de signature) 

Felix-Roland MOUMIE. 




